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ACHON COMPAREI D’ESIERS BUIYRIQUES DE MONOSACCHARIDES ET DE BUTYRAIES SALINS SUR LA DIEFERENCIATION ET

LA PROLIFERATION CELLULAIRE.
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L’intérêt des sels a butyriquea rési3e r,! dans leur effet sur la a réversion
phénotypique de e cellules malignes a et t a été !!, largement d!crit. Les a formes

conxlentes de P, l’acide n-butyrique, en n particulier 3es a 0-butanoyl-3 ou -6
0-isopropy7.i.3ène-1,2 a -D gl.ucofurannose, préseutent un avantage sur les formes
salifiées : leur hydrolyse sanguine progressive, caract!ris!e par des demi-vies

s criques de 3 à heures contre 5 à 10 minutes pour celles des butyrates salins,
confère au principe actif une biodisponibilite prolongée.

Nous L3 montron;r a que E,. les a cellules a tumorales étudiées subissent le (- même P.
changement morphologique en présence 3e p ces a esters ou des sels butyriques.
Cependant, cette réversion phénotypique se prolonge au-delà de 96 heures pour
les cellules traitées par les esters alors qu’elle s’achève vers 48 heures en

présence de butyrate salin. Les Cellules ainsi traitées perdent en partie leur

capacité d’induire des a tumeurs chez z l’animal. De même, les a cinétiques à e
croissance cellulaire ont révèle un prolongement au-delà de 72 heures des effets

antiproliferatifs des esters comparés aux sels butyriques.
Ces observations ont permis de développer un traitement antitumoral chez la

souris, dans lequel, comparativement à une &dquo;thérapie&dquo; par un butyrate salin, les
3oses a ainsi i que P. les a injections nécessaires en ri aster à une (.- même e! réponse e!

antitumorale sont considérablement réduites.


